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prisonniers, de la religion, furent amenés à Condrieu l et Virieu 2. 
Plusieurs des dits morts furent enterrés dans l'église de cette 
ville3. » 

Mandelot fut donc battu. Le fait est évident. Il faut pourtant bien 
reconnaître que les documents, en désaccord complet aArecla tradi­
tion, ne permettent pasde flétrir cette bataille du nom de Vire-cul; 

car, loin de se laisser aller à une fuite honteuse et ridicule, les 
Lyonnais, quoique entamés par des charges répétées, donnèrent 
une dernière fois, avec tant d'à-propos et de courage, qu'ils divi­
sèrent l'ennemi et auraient 'gravement compromis la retraite des 
huguenots désorganisés, s'ils n'avaient été arrêtés par la nuit. 

MM. de Ghastillon et de Saint-Auban passèrent la nuit à Saint-
Pierre-de-Bœuf, d'où ils partirent le lendemain, 11 décembre, se 
dirigeant vers Saint-Agrève, par les chemins les moins fréquentés. 
Ils ne purent cependant éviter deux villages occupés par les troupes 
que M. de Tournon4 avait envoyées à leur poursuite. Heureuse­
ment les maîtres se reposaient dans les maisons, tandis que les 
valets se réchauffaient autour de grands feux allumés dans les rues. 
Cette modeste troupe, n'inspirant pas de défiance, on la laissa pas­
ser et prendre le chemin de Quintenas5. Un peu plus loin, à un 
mauvais passage, une vingtaine d'arquebusiers sortirent d'un châ­
teau occupé par M. de Jarnieu6, et arrêtèrent M. de Saint-Auban 
qui leur répondit qu'il était au roi, et put, grâce à ce stratagème, 
continuer sa route. En arrivant à Quintenas, ils eurent une chaude 
alarme en voyant le village garni de gens de guerre ; mais, à leur 
grande joie, ils les reconnurent bientôt comme faisant partie de 
l'armée dont ils avaient été séparés à Métrieux. « Là-dessus nous 
vinsmes nous joindre à nos troupes, et il n'y eust pas un de nous 
qui n'eust la larme à l'œil. » Les soldats, privés de leur chef, 
avaient résolu de se disperser, la présence de M. de Ghastillon 
releva leur courage, et la retraite continua. « Une heure après 

• ' Condrieu, petilc ville sur la rive droite du Rhône, à 38 kilom. de Lyon. 
2 Virieu, bourg- de la comm. de Pélussiii, Loire. 
3 Le Livre des comptes de la ville de Coyndrieu. 1505-1623. Manuscrit. 
4 Just-Louis de Tournon, bailli du Vivarais et sénéchal d'Auvergne. 
5 Quintenas, village du déparlement de l'Ardèche. 
c Méraud de Boulieu, seigneur de Charlieu et de Jarnieu, bailli de Tournon, 1565, 

gentilhomme de la chambre du roi, 1580, mari de S. d'Avity. 


